
Une manière de rappeler qu’il a des intérêts dans la zone, à

commencer par de nombreux accords de coopération

militaire, avec les Émirats, le Qatar, le Koweït, la

Jordanie… et qu’il compte bien participer au festin du

pillage impérialiste, même à une échelle plus modeste.

Contre l’impérialisme et la guerre : notre

internationalisme !

L’agressivité des impérialistes précipite le monde dans

une folie guerrière. Avant de nous envoyer en guerre tout

court, c’est déjà une guerre sociale que nous mènent les

capitalistes, à coup de coupes dans les budgets sociaux

pour mieux augmenter les dépenses militaires. Mais nous

ne sommes pas impuissants face à cette bande de

criminels prêts aux pires guerres et aux pires massacres

pour préserver leurs profits. En Iran, au Liban, en

Palestine, comme aux États-Unis ou ici, c’est nous, les

travailleurs et travailleuses, qui faisons tourner cette

société, qui avons les mêmes intérêts, et c’est ce qui fait

notre force !

C’est notamment ce refus d’un monde de guerre, et

l’affirmation de notre solidarité internationale de

travailleurs et de travailleuses que nous proposons

d’exprimer le 15 mars prochain, en votant pour les listes

du NPA-R, ou pour les listes de Lutte ouvrière dans les

villes où nous ne sommes pas présents. Un geste de colère

et de révolte face à la barbarie du monde capitaliste.
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Non aux guerres impérialistes au Moyen-

Orient, non à la participation française !

Une guerre de maintien de l’ordre

impérialiste

Même cynisme du côté des États-Unis concernant l’Iran : le

ministre de la Défense, Pete Hegseth, vient d’affirmer que

l’intervention en cours n’avait rien à voir avec « un exercice

de construction de la démocratie ». Comme au Venezuela,

les États-Unis veulent décider du successeur de Khamenei.

L’intensité des bombardements en Iran, ciblant même

écoles et hôpitaux, montrent les véritables intentions des

dirigeants impérialistes : mettre au pas un régime osant ne

pas s’aligner sur les intérêts des États-Unis et qui, tout

comme le Venezuela, fournissait la Chine en pétrole. Mais

aussi terroriser des populations révoltées par leur sort : les

Iraniens qui venaient une fois de plus de se soulever contre

leur dictature. Au Sud Liban, l’État israélien veut semer la

mort et la terreur, comme à Gaza. Alors, lorsque Trump

parle des milices kurdes comme de possibles alliés pour

éviter d’envoyer des troupes au sol, difficile de ne pas se

souvenir que ce sont les mêmes dirigeants impérialistes qui

viennent d’abandonner les Kurdes de Syrie aux milices

islamistes du nouveau dirigeant syrien al-Charaa.

Non à la participation française !

Macron, lui, après avoir déclaré que « l’Iran porte la

responsabilité première de cette situation », a dénoncé les «

risques d’embrasement » et les « bombardements

indiscriminés »… de l’Iran ! Il a annoncé l’envoi du porte-

avion Charles-de-Gaulle en Méditerranée orientale,

officiellement pour protéger les installations militaires à

Chypre, ainsi que l’activation de systèmes de défense

antiaérienne et la mobilisation des avions Rafale stationnés

aux Émirats arabes unis. L’impérialisme français, qui

considère le Liban comme sa chasse-gardée, avale des

couleuvres face à l’intervention israélienne, mais s’aligne

totalement, engageant son armée derrière l’offensive de

Trump et Netanyahou.  

Alors que les bombardements sur l’Iran se poursuivent, avec de nombreuses victimes civiles, plus de 1 200 morts à l’heure où nous

écrivons, Netanyahou a lancé une nouvelle offensive contre le Liban : déjà plus de 217 morts, 300 000 personnes ont dû fuir leur

maison et désormais l’armée israélienne ordonne aux habitants d’évacuer la banlieue sud de Beyrouth qui compte 700 000 habitants.

Le ministre des Finances israélien, Bezalel Smotrich, l’a déclaré sans détour : « Bientôt la banlieue sud de Beyrouth ressemblera à

Khan Younès » en référence à la ville de la bande de Gaza détruite lors du génocide des Palestiniens.
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Ce bulletin t’a plu ? Fais-le circuler. Tu peux nous aider en l’informant. Prends contact avec nos militants  :

@npa.revo@npa.revo
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Sans oublier qu’en France, les femmes gagnent toujours 21,8

% de moins que les hommes. Et que tous les trois jours, une

femme est tuée par un homme.

Aux élections municipales : votez pour les

listes ouvrières et révolutionnaires !

Le NPA-Révolutionnaires présente des listes constituées de

travailleurs et de travailleuses, avec ou sans emploi,

d’étudiants ou de retraités, à l’image de la classe ouvrière.

Dont plusieurs cheminots ! 

Voter pour ces listes « ouvrières et révolutionnaires », c’est

affirmer sa révolte face à la brutalité du capitalisme, exprimer

son rejet des amis de Macron et de tous ceux qui rêvent d’être

à leur place. C’est dire qu’il faut s’organiser pour combattre le

capitalisme, pour faire face au péril de l’extrême droite, aux

poussées militaristes et guerrières, sans rien attendre des

partis de gauche qui se disputent la gestion des affaires de la

bourgeoisie. Nous n’aurons que ce que nous prendrons !

Même si aucun bulletin de vote ne changera notre sort, il peut

servir à exprimer notre colère. Dans ces élections, nous

défendons l’urgence pour le monde du travail de lutter pour :

 • 400 euros net d’augmentation pour tous et toutes ;

 • aucun salaire, aucune pension ou allocation inférieurs à 2

000 euros net ;

 • l’interdiction des licenciements et des suppressions de

postes, dans le public comme dans le privé ;

 • la régularisation de tous les sans-papiers, le droit de vote

pour tous à toutes les élections, la liberté de circulation et

d’installation.

En Ile-de-France, des listes du NPA-R sont présentes à Paris,

Nanterre, Gennevilliers, Ivry et Bagnolet. Dans les villes

où il n’est pas présent mais où il existe une liste de Lutte

ouvrière, le NPA-R appelle à voter pour celle-ci.

À l’ESTI, la lutte continue

La grève d'astreinte s'est arrêtée dans la plupart des

établissements Infrapôles. Les grévistes ont arraché des

primes liées à l'astreinte, des embauches et des montées de

classe. 

À l'ESTI IDF, le mouvement, qui avait marqué le pas après

la dernière table ronde nationale – laquelle avait zappé les

télécoms –, repart aujourd’hui de plus belle. Les agents

refusent de se laisser faire et appellent tous les collègues

Télécom d'Île-de-France et d'ailleurs à la grève, pour

arracher a minima les mêmes gains que les SE  !

Conseil lecture

Un article du Canard enchaîné du mercredi 4 mars a

raconté comment le “volontariat contraint” est organisé

sur la ligne L en revenant notamment sur le licenciement

de 20 collègues qui ont refusé leur transfert. Un article qui

semble n’avoir pas plu à la direction... qui aurait bien aimé

continuer ses attaques en toute discrétion médiatique.

Raté !

Pas touche à nos repos !

La direction a annoncé cette semaine, dans une table

ronde, qu’elle souhaiterait revenir sur l’accord temps de

travail en supprimant 5 jours de repos dans les filiales de  

la SNCF Voyageurs mises en place dans le cadre de

l’ouverture à la concurrence. Plutôt que riposter les uns

après les autres au fil des appels d’offre qui vont s’étaler

sur des années, c’est maintenant et tous ensemble qu’il

faut nous mobiliser contre cette attaque d’ampleur. 

C’est inouï d’être aussi rétrograde 

Tollé plus que mérité suite à la découverte d’un “guide

élégance” qui donne des conseils vestimentaires - et même

de maquillage ! - aux collègues des TGV INOUI selon leur

morphologie. 40 pages sexistes et grossophobes en 2026...

à vomir. 

Qui y croit ?

Au vu du scandale engendré, la direction a fait machine

arrière en affirmant que ce guide aurait été “diffusé sans

validation et immédiatement retiré” et même qu’elle ne

l’aurait pas commandé... En somme, la même défense que

les politiciens pris la main dans la sac. 

Lutter pour les droits des femmes : un

combat toujours aussi nécessaire

Des dizaines de milliers de manifestantEs féministes ont

défilé dimanche dans toutes les grandes villes du pays, et

partout à l’international pour la journée de lutte pour les

droits des femmes. Un signal fort toujours indispensable,

surtout face à la montée des discours masculinistes

d’extrême-droite ; la défense des agresseurs par la justice ;

et la fermeture de centres IVG et de maternité à cause des

coupes budgétaires. 
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